
Messe du mercredi 6 janvier 2021 
Mercredi après l’Épiphanie 

 

Première lecture (1 Jn 4, 11-18) 
« Si nous nous aimons les uns les autres,  
Dieu demeure en nous » 

11Bien-aimés, puisque Dieu nous a tellement aimés,  
nous devons, nous aussi, nous aimer les uns les autres. 

12Dieu, personne ne l’a jamais vu.  
Mais si nous nous aimons les uns les autres,  
Dieu demeure en nous,  
et, en nous, Son amour atteint la perfection. 

13Voici comment nous reconnaissons que nous demeurons en Lui et Lui en nous :  
Il nous a donné part à son Esprit. 

14Quant à nous, nous avons vu et nous attestons que le Père a envoyé son Fils comme Sauveur du monde. 

15Celui qui proclame que Jésus est le Fils de Dieu, Dieu demeure en lui, et lui en Dieu. 
16Et nous, nous avons reconnu l’amour que Dieu a pour nous, et nous y avons cru.  

Dieu est amour : qui demeure dans l’amour demeure en Dieu, et Dieu demeure en lui. 

17Voici comment l’amour atteint, chez nous, sa perfection : avoir de l’assurance au jour du jugement ; 
comme Jésus, en effet, nous ne manquons pas d’assurance en ce monde.  

18Il n’y a pas de crainte dans l’amour,  
l’amour parfait bannit la crainte ; car la crainte implique un châtiment,  
et celui qui reste dans la crainte n’a pas atteint la perfection de l’amour. 

 – Parole du Seigneur. 

 

Psaume Ps 71 (72), 1-2, 10-11, 12-13 
R/ 11Tous les rois se prosterneront devant Lui, tous les pays Le serviront 

Dieu, donne au Roi Tes pouvoirs, 
à ce Fils de Roi Ta justice. 
Qu’Il gouverne ton peuple avec justice, 
qu’Il fasse droit aux malheureux ! 

Les rois de Tarsis et des Îles apporteront des présents. 
Les rois de Saba et de Seba feront leur offrande. 
Tous les rois se prosterneront devant Lui, 
tous les pays Le serviront.  

Il délivrera le pauvre qui appelle 
et le malheureux sans recours. 
Il aura souci du faible et du pauvre, 
du pauvre dont Il sauve la vie. 

 On ne peut pas voir Dieu ? Mais n’est-ce pas beaucoup 
plus important pour nous qu’Il demeure en nous ? 

 Les dons et charismes 
qu’offre l’Esprit Saint 

permettent aux croyants 
d’attester cela 

 L’amour n’efface pas la 
"crainte" amoureuse qu’on 

a de Dieu : il ne fait que 
bannir la "peur" de Lui 

 Une des annonces du Messie 
que la liturgie nous redonne 

beaucoup en ces jours… 



Acclamation (cf. 1 Tm 3, 16) 

Alléluia, Alléluia. 
Louange à toi, Jésus Christ, manifesté dans la chair,  
proclamé parmi les nations, reconnu dans le monde. 
Alléluia. 

 

Évangile (Mc 6, 45-52) 
« Ils le virent marcher sur la mer »  

Aussitôt après avoir nourri les cinq mille hommes, 

45Aussitôt après, Jésus obligea ses disciples à monter dans la barque et à le précéder sur l’autre rive, 
vers Bethsaïde, pendant que Lui-même renvoyait la foule. 

46Quand Il les eut congédiés, Il s’en alla sur la montagne pour prier. 
47Le soir venu, la barque était au milieu de la mer et Lui, tout seul, à terre. 
48Voyant qu’ils peinaient à ramer, car le vent leur était contraire,  

Il vient à eux vers la fin de la nuit en marchant sur la mer, et Il voulait les dépasser. 
49En Le voyant marcher sur la mer,  

les disciples pensèrent que c’était un fantôme et ils se mirent à pousser des cris.  
50Tous, en effet, l’avaient vu et ils étaient bouleversés. Mais aussitôt Jésus parla avec eux et leur dit : 

« Confiance ! c’est moi ; n’ayez pas peur ! » 
51 Il monta ensuite avec eux dans la barque et le vent tomba ;  

et en eux-mêmes ils étaient au comble de la stupeur, 
52car ils n’avaient rien compris au sujet des pains : leur cœur était endurci. 

– Acclamons la Parole de Dieu. 

 

Homélie de la messe de 9h à St Maxime 
Père Ambroise Riché, vicaire de la paroisse 

Nous avançons ensemble dans la lecture de ce « bijou » qu’est la Première Lettre de Saint Jean. Et nous 
avons aujourd’hui ce « joyau » qui en quelque sorte fait la synthèse de toute cette Lettre :   
       « Dieu est amour : qui demeure dans l’amour demeure en Dieu, et Dieu demeure en lui ». 

La grandeur de la Bonne Nouvelle, c’est que nous connaissons Dieu dans la mesure où Il nous fait 
participer à ce qu’Il est. Nous participons à Ses projets [à Son Œuvre], et c’est ainsi que nous pouvons 
dire que nous Le connaissons. Et cela se manifeste dans l’amour, dans la charité que nous vivons.  

Jésus vient accomplir ce que décrit le psaume d’aujourd’hui ; dans Sa bonté Il vient prendre en charge 
le poids de nos vies humaines.  

En nourrissant une foule innombrable, Jésus manifeste Son identité. Mais Ses disciples n’ont encore 
rien compris : il faut encore qu’ils passent par une expérience sensible de l’amour de Jésus, qui les 
sauve du péché et les arrache à la peur.  

Demandons au Seigneur de nous faire comprendre et éprouver dans tout notre être que Dieu est 
Amour [et qu’Il nous aime chacun d’un amour infini]. Pour qu’ainsi nous puissions vivre de l’amour 
envers nos frères. « Il nous a donné part à son Esprit », Amen. 

 Ce n’est pas du tout une 
telle crainte qu’attend de 

nous le Seigneur… 

 Ma confiance en Lui s’oppose à la peur de Lui 
mais s’allie à une méfiance de ma fidélité, donc à 
une crainte de Le peiner en me détournant de Lui 



Commentaire Dieu avec nous aujourd’hui 
Père Alain de Boudemange 

La conclusion de cet évangile est surprenante. Comment comprendre cette stupeur et pourquoi saint 
Marc fait-il allusion à la multiplication des pains ? En réalité, c’est l’ensemble de la scène qui est 
intrigante : quelle est l’utilité réelle du fait de marcher sur les eaux ? Pourquoi Jésus n’est-il pas resté 
avec Ses disciples dans la tempête ? Peut-être justement cet épisode de la barque est-il une occasion 
pour les disciples de manifester leur foi, leur confiance en Jésus.  

Après avoir distribué les pains de Jésus aux foules, ils pourraient avoir confiance dans le fait que Jésus 
ne les abandonne pas à leur faiblesse ou aux circonstances difficiles. Mais cette confiance n’est pas 
encore là. Nous-mêmes pouvons ressembler à ces disciples pleins de bonnes intentions mais lents à 
faire confiance : « Seigneur, je crois, viens au secours de mon manque de foi ! » 

 

 

Commentaire Prions en Église de l’évangile 
Sœur Bénédicte de la Croix, cistercienne 

Sous le vent 

Dans nos vies, les vents sont souvent contraires et la peur de couler sous les poids de l’adversité nous 
gagne. C’est alors le moment favorable pour regarder plus loin, de faire taire la houle de nos angoisses 
pour entendre le Christ nous dire en venant vers nous : « Confiance ! c’est moi ; n’ayez pas peur ! » 
Depuis la nuit de Noël, Jésus est embarqué dans l’aventure humaine et avec lui, nous faisons voile vers 
le Père, même par gros temps !  

Invitation  

Peut-être y a-t-il dans mon entourage des personnes qui souffrent particulièrement en ce moment ? 
Je leur propose mon aide ou ma prière pour les soutenir dans leur épreuve.  

 

 

Méditation de Prier au Quotidien 
Benoît XVI (Pape de 2005 à 2013) 

Jésus, s’étant retiré sur la montagne, prie tout au long de la nuit. À l’écart aussi bien des personnes 
que de Ses disciples, Il manifeste Son intimité avec le Père et la nécessité de prier dans la solitude, à 
l’abri des tumultes du monde. Cet éloignement, toutefois, ne doit pas être entendu comme un 
désintérêt envers les personnes ou un abandon des apôtres. Au contraire ! 

Le Seigneur, avant même que nous Le cherchions ou que nous L’invoquions, vient Lui-même à notre 
rencontre, abaisse le Ciel pour nous tendre la main et nous porter à Sa hauteur ; Il attend uniquement 
que nous prenions réellement Sa main.  

Invoquons la Vierge Marie, modèle d’une confiance totale en Dieu pour que, au milieu de tant de 
préoccupations, de problèmes, de difficultés qui agitent la mer de notre vie, résonne dans notre cœur 
la parole rassurante de Jésus qui nous dit à nous aussi : « ayez confiance, c’est moi, soyez sans 
crainte », et que grandisse notre foi en Lui. 
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